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Comme un raisin sec  

dans l’aspirateur

Zouuuuuuuuupe !

J e ne sais pas si tu vas me croire. Toi, oui toi qui 
tiens ce livre entre tes mains, imagine-toi donc que 
je viens de vivre une aventure INCROYABLE ! Di-

sons que je ne m’attendais pas à ça. Je me pince pour vé-
rifier. Outch !

Fais-tu ça des fois, toi ? Cherches-tu à savoir si tu es bien 
là, à vivre ce que tu vis ? Moi, je fais ça. Et là, je te confirme 
que je suis dans ma cuisine. Il est 11 h 11 : 15. La dernière 
fois que j’ai regardé l’heure, il était

11 h 11 : 11
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Je ne suis partie que… quatre secondes. Quatre secondes !

CROTTE DE SINGE, c’est donc vrai ! Je suis vraiment 
Mini Labriski !

– Maman ! Papa ! Vous êtes rentrés ?

Mais non, ils sont encore dehors. Après tout, je ne suis 
disparue que quatre secondes !

Je les aperçois par la fenêtre de la cuisine. Mon père 
répare son vélo et ma mère surveille mon petit frère dans 
la balançoire. Ma mère m’a dit qu’on allait dîner vers midi.

Mon cœur palpite à cause de cette extraordinaire aven-
ture ! Je pense que j’ai le temps de la partager avec toi 
avant midi. MA-LA-DE ! Il faut que je te raconte !

Ce matin, je me suis levée avec une envie très forte de 
faire des petits gâteaux. J’adoooooooore cuisiner des 
petits gâteaux blancs. Je pourrais me rouler dedans telle-
ment j’aime ça !

Ma mère est du genre à faire des gâteaux plus santé. Mais 
moi, j’aime les boîtes de préparation à gâteau qu’on trouve 
à l’épicerie. Parce que j’aime les gâteaux sucrés ! Je trouve 
que ça goûte la garderie ! Quand j’y allais, on recevait tou-
jours un cupcake pour notre fête. Un cupcake au sucre 
cuisiné avec une boîte de gâteau en poudre de l’épicerie. 
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Pour moi, c’est le PARADIS !

Des fois, on fait un spécial à la maison et on achète un 
mélange en boîte. Ma mère me laisse cuisiner les petites 
pâtisseries toute seule.

Quand elle ne regarde pas, je prends des lichettes de pâte 
en cachette. Pas une ou deux, mais trois, quatre, cinq et 
six lichettes ! Toi, fais-tu ça ? J’aime tellement ça !

En fait, ce que j’aime le plus dans les petits gâteaux, c’est 
les décorer avec du glaçage. Mais je n’aime pas juste 
étendre le glaçage. J’aime faire de mes gâteaux des œuvres 
d’art qu’on dévore autant avec les yeux qu’avec la bouche ! 
J’aime jouer avec le colorant alimentaire et faire des 
 expériences SUPER-TOP-EXTRA-DÉLICIEUSES.

Mais ma mère ne veut pas toujours que je cuisine des 
gâteaux. Des fois, elle me dit non parce qu’elle n’a pas le 
goût de nettoyer la cuisine après.

Aujourd’hui, j’ai attendu qu’elle revienne de ses 15 km de 
course à pied du samedi matin, 6 h (ma mère est méga 
matinale) pour lui demander si je pouvais cuisiner des 
petits gâteaux.

En général, elle est toujours plus de bonne humeur après 
sa course. Elle dit que l’exercice lui donne de l’énergie et 
fait circuler son sang. Je ne comprends pas trop ce qu’elle 
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veut dire, mais ce n’est pas important parce que mon plan 
a fonctionné : elle m’a dit que si je ramassais tout tout tout, 
je pouvais faire ce que je voulais.

– Quoi ? Vraiment ? Je peux faire des petits gâteaux et les 
décorer avec ce que je veux ?

– Oui, ma chérie. Mais seulement si tu nettoies toute la 
cuisine ensuite.

– Vraiment ?

– Oui ! Si tu ranges tout et que tu ne gaspilles pas.

– YAHOOOOOOOOO !

– N’oublie pas de mettre un tablier ! Le colorant alimen-
taire, ça tache.

Mettre du colorant de toutes les couleurs dans les gla-
çages achetés et décorer les gâteaux, c’est l’une de mes 
activités préférées. Mes parents gardent une boîte 
« secrète » (qui n’est plus tellement secrète) dans l’armoire 
à friandises. Ils disent que c’est une réserve pour les jours 
de fête. Un jour de fête sans gâteau, ce n’est pas un jour 
de fête, dit mon père.

Lui, il est comme moi. Il aime les gâteaux qu’on cuisine 
avec une préparation.
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Cette boîte « secrète », c’est une vraie mine d’or sucrée ! Il y 
a des bonbons à gâteau de toutes les formes et de toutes 
les couleurs de l’arc-en-ciel. Ça brille d’un coin à l’autre de 
la boîte et ça sent le sucre à plein nez. Il y a des jujubes, 
des réglisses, des petits bonbons, des pépites de choco-
lat, des pépites de caramel, des perles à gâteau et des bril-
lants à pâtisserie.

Quand on l’ouvre, c’est presque magique, ça sent le gros 
BONHEUR !

Dans la boîte, il y a aussi une mini valise en métal dans 
laquelle se trouvent des bouteilles de colorants alimen-
taires et des essences de toutes les saveurs : caramel, 
chocolat, menthe, orange, citron, vanille, fraise, cannelle, 
gingembre, citrouille…

C’est vraiment une boîte aux trésors ! J’ai dû attendre mes 
huit ans pour avoir le droit de l’ouvrir et de jouer avec les 
merveilles qu’elle contient.

Ma mère adore inventer des recettes – de gâteaux sur-
tout ! – et c’est elle qui achète tout ça. Elle me fait toujours 
sentir et goûter tous les ingrédients qui les composent.

C’est aussi grâce à elle que j’ai appris à cuisiner des cup-
cakes multicolores méga-cool-artistiques-comme-des-
œuvres-d’art. Elle me permet de suivre mes idées, elle me 
laisse raffermir mon « MUSCLE À IMAGINATION », 

Sucrabolique_pp.001-136.indd   14 19-08-16   10:41



15

comme elle dit. Elle trouve que c’est super important de 
développer sa créativité.

J’ai donc fait mes gâteaux. Ma mère m’a aidée pour les 
faire cuire.

Le supplice, c’est d’attendre qu’ils soient assez froids pour 
les décorer. Ça sent tellement bon, la vanille et le sucre ! 
CROTTE DE SINGE que j’aime ça ! Je ne me pouvais 
plus d’attendre. Je sautillais partout !

Pour me calmer, j’ai pris de grandes respirations et on a 
mis la chanson de mon groupe préféré dans les haut-
parleurs de la cuisine. Par la suite, j’ai commencé mes 
mélanges colorés. C’est fou comme j’aime voir les cou-
leurs se mélanger ! Ma mère a touché les gâteaux pour 
vérifier.

– C’est beau, ma chérie, ils ont refroidi. Tu vas pouvoir les 
décorer.

– Hourra !

J’ai attrapé la cuillère en bois qui était près de moi, je l’ai 
saisie comme un micro et j’ai lancé :
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